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Dans le présent numéro de C3 Hebdo, le menu est riche : nous vous y présentons un compte-rendu 
de la conférence prononcée le samedi 22 avril, à la salle Michel Soukar de C3 Éditions à Delmas, 
par le Dr Jude Milcé sur « la  protection sociale en Haïti » ; Marc Exavier continue avec sa chronique 

sur l’importance de la lecture dans les écoles, dans laquelle il analyse les limites des manifestations autour 
du livre ; il y a aussi un nouvel épisode de Djamina, Gary Victor y narre la fureur de son héroïne face au 
banditisme ; Pierre Manigat Junior, dans la rubrique « Capsule hebdomadaire », analyse notre « refus de 
modernité » … 

Voilà, entre autres, ce qui vous est proposé dans le 70e numéro de notre revue.

Bonne lecture, chers lecteurs et lectrices ! 
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ÉDITO
S.O.S
La situation d’insécurité en Haïti est très préoccupante. Assassinats. Massacres. Enlèvements contre rançon. 
Tant de pratiques cruelles terrorisant la population. Presque toutes les villes sont devenues le théâtre de 
scènes de violence. Les unes plus inhumaines que les autres. Le tableau est sombre et triste.

Dans cette situation lugubre, chacun attend prématurément son heure fatale. Chaque zone, résidentielle 
ou populaire, attend son après-midi ou sa nuit d’invasion par des bandits. De nombreuses familles sont 
déchirées. Le peuple haïtien est livré à lui-même. Ses cris ont été même étouffés par devant les instances 
internationales.

Cessons de croire que c’est le destin ou que nous serions maudits, car le pays a été habilement conduit vers 
le désastre. D’une intelligence mal orientée, tout a été mis au point pour en arriver là aujourd’hui. Étape par 
étape. Ils suivent un plan macabre au point de parvenir à légaliser le banditisme, terme foncièrement négatif 
dans toute son acception. 

Cependant, il faut nous convaincre que des actions positives et réfléchies peuvent avoir raison de ce système 
mangeur d’hommes. Étant donné que le poisson commence toujours à pourrir par la tête, obligeons-
nous à nous faire représenter par des personnalités conscientes de leurs devoirs et des exigences de leurs 
responsabilités. Investissons-nous dans la construction de notre nation, car il est grand temps que nos SOS 
soient pris au sérieux.

Davos Bordenave



Quand le Dr Jude Milcé 
se prononce sur « la protection sociale en Haïti »

Le docteur Jude Milcé a tenu, le samedi 22 avril 2023, une conférence autour du thème : « La protection 
sociale en Haïti », à la salle Michel Soukar de C3 Éditions à Delmas. Le directeur exécutif de l’Hôpital de 
l’Université d’État d’Haïti (HUEH) a tenté, à travers son exposé, d’éclairer la lanterne de plus d’une vingtaine 
de personnes sur cette thématique cruciale pour le bon fonctionnement de toute société humaine.

Au cours de son intervention, le Dr Milcé a passé en revue différentes définitions du concept « protection 
sociale ». Ce dernier se définit généralement comme « l’ensemble des mécanismes de prévoyance collective 
permettant aux individus de faire face aux conséquences financières des "risques sociaux" ».

En outre, le médecin-chirurgien a aussi présenté l’historique de cette politique sociale, dont l’importance 
varie en fonction des États. Il a présenté sa mise en œuvre et son évolution en Haïti, qui fait partie des pays 
les moins avancés sur la question.

Le Dr Jude Milcé a été installé dans ses fonctions de directeur exécutif de l'HUEH le vendredi 10 mars 2023.  Il 
est passé, durant sa formation, par cet hôpital dont il tient actuellement les rênes et par l’Hôpital de l’Enfance 
de Lausanne (Suisse).

Samuel Mésène
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Chronique
2023 : année 
de la lecture

 dans les écoles

Mete liv nan lekòl yo
Les manifestations autour du livre ne peuvent pas remplacer l’école
J’ai passé la journée mondiale du livre, ce dimanche 23 avril 2023, dans une ambiance des plus littéraires. 
J’animais un atelier d’écriture dans le cadre du Festival Vive Haïti Livres à Saint-Marc, dont j’étais l’invité 
d’honneur.

Du 21 au 23 avril, j’ai pris part, au milieu de plusieurs centaines de jeunes gens enthousiastes, à une diversité 
d’activités culturelles : défilé, spectacles de danses, de tambours, de chants, concours de jeux vidéos. J’ai 
animé un atelier, ainsi qu’une conférence-débat sur le thème : Le rôle de la littérature dans le débat d’idées 
et la sauvegarde de la mémoire.

Quand j’ai posé ma question-fétiche : « Qui d’entre vous a déjà lu "Gouverneurs de la rosée" ? », moins d’une 
dizaine parmi près de 70 écoliers et étudiants ont levé la main.

Dans une grande ville comme 
Saint- Marc, dotée depuis des 
décennies d’une bibliothèque 
municipale transformée depuis 
quelques années en CLAC (Centre de 
Lecture et d’Animation culturelle), 
où le Festival Vive Haïti Livres en est 
à sa huitième édition, beaucoup de 
jeunes ne lisent guère.

Or il est impératif que les jeunes 
haïtiens lisent au moins nos classiques 
pour y puiser des références 
nécessaires à la construction de leur 
identité.

J’ai contribué pendant cinq ans à l’organisation de la foire « Verrettes à la découverte du livre » (entre 2012 
et 2018). Je suis parti maintes fois avec la caravane « Livres en liberté ». Ces manifestations suscitent l’intérêt 
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pour les livres et la curiosité à propos des auteurs, mais 
elles ne suffisent pas pour installer le goût et l’habitude 
de lire chez un jeune. C’est la pratique régulière de la 
lecture dans les familles, les bibliothèques et, surtout, 
dans les écoles, qui forme les lecteurs au long cours.

Bertrand Calenges l’a dit, dans son ouvrage Les petites 
bibliothèques publiques : 

« C’est l’école qui apprend à lire et, sans cet 
apprentissage soigneusement conforté, pas de lecteurs 
à la bibliothèque. »

Dans son livre Et pourtant ils lisent, rédigé après quatre 
années d’enquête dans des collèges et lycées de France, 
Christian Baudelot avance que l’école dispose de deux 
atouts majeurs pour faire lire les enfants : l’autorité et 
le temps.

Cela prend un travail continu, depuis la maternelle, pour 
que l’enfant se transforme, au fil des ans et des classes 
en un lecteur habile et passionné.  Ce ne peut être le 
résultat que d’un plan, d’un programme, consciemment 
élaboré pour parvenir à cette fin.

Il faut que la lecture soit « une préoccupation majeure » 
pour les enseignants, les directeurs d’école et, surtout, le ministère de l’Éducation nationale.

Mete liv nan lekòl yo!
Marc Exavier
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LA FUREUR 
DE DJAMINA
Tout le village s’était réveillé. On tirait de partout.

— Que se passe-t-il ? demanda Djamina à son père.

— Ce sont les bandits. Ils nous attaquent. Ils veulent avoir le contrôle de notre village.

— On ne doit pas l’accepter, dit Djamina. 

— Non, on ne l’acceptera pas, lui certifia son père.

Djamina vit passer devant chez elle une troupe de citoyens avec machette, pique à la main.

— Ne t’inquiète pas, Djamina, cria un jeune homme. Ils ne passeront pas.

— On aura leur tête, Djamina, dit un autre jeune homme.

— C’est toi qui nous as appris à dire non à l’injustice, Djamina, hurla un autre.

Tout le monde passait en saluant Djamina. Personne ne semblait avoir peur malgré les tirs des bandits.
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— Tu es vraiment une Reine, Djamina, lui dit son père. C’est grâce à toi que tous les jeunes hommes du 
village ont le courage de se battre.

Djamina avait les larmes aux yeux.

— Je vais te dire une chose, père, lui dit la petite fille.

— Dis-moi, lui dit son père en la serrant tendrement dans ses bras.

— Quand je serai présidente, tous ces malfrats qui ont donné des armes à ces jeunes, qu’ils aient été 
sénateurs, députés, ministres, directeurs généraux, ou même des hommes d’affaires, je les ferai arrêter et 
pendre sur la place publique.

Le père de Djamina ouvrit de grands yeux.

— Ma fille ! Aussi violente !

Djamina sourit, une lueur farouche dans le regard.

— Je ne suis pas violente, père. Mais ces gens ont fait trop de mal à mon pays. Il faut qu’ils soient punis. 

Gary Victor

La blague
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« Capsule hebdomadaire »

Refus de modernité !
Durant tout le XXe siècle, nous avons ─ comme on le fait pour des denrées excédentaires ─ exporté intellectuels, 
scientifiques, terrassés par ce que Roger Gaillard a appelé «la déroute de l’intelligence ». Entre-temps, Cuba, 
avant le virage castriste à gauche, accueillait nos braceros qui allaient se ruer, par la suite et pour cause, vers 
la République voisine, portée vertigineusement vers une certaine modernisation de sa société. Pourtant, 
enseignants, professeurs exilés ont bien fait la réputation de leur terre d’accueil, et les médecins haïtiens, 
recherchés, parce que sortis d’une faculté recevant le fils d’un président africain, en formation.

Depuis, dans son refus de modernité, ses errements politiques, l’État haïtien pousse vers une fuite sans bride 
des cerveaux et bras qui, pêle-mêle, investissent les secteurs du bâtiment, de travaux d’intérêt public, de 
l’hôtellerie, de la santé : hôpital, services à la personne, de transport public, de travail agricole saisonnier, 
d’assemblage ou de sous-traitance de pays caribéens, latinos, nord-américains. Même, dans un mouvement 
inverse, nous exportons, ces temps-ci, des prostituées vers la République dominicaine. Comme si nous ne 
pouvions pas utiliser cette main-d’œuvre abondante pour la prospérité économique, ces cadres, dans des 
activités scientifiques pour la modernisation du pays, au lieu de servir d’ouvriers déqualifiés à l’étranger ! 

Un pays ─ qui ne peut absorber les cadres qu’ils ont formés, utiliser sa main-d’œuvre, réputée pour sa force 
de travail, son savoir-faire ─ n’assure plus sa survie, mais fait le choix délibéré d’écrire la chronique de son 
effondrement imminent. C’est ce qui se lit, aujourd’hui, dans l’avènement du règne absolu des gangs armés 
et dans la montée vertigineuse de la fièvre Biden.

Pierre Manigat Junior
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Bon à savoir

Enroulez du papier d’aluminium autour de vos pieds – voyez 
ce qui se passe après quelques secondes

Utilisation courante du papier d’aluminium
Tout le monde ne sait pas que ces feuilles d’aluminium ont d’autres fonctions que l’alimentation. Par exemple, 
ils sont d’excellents conducteurs de chaleur à tel point qu’en hiver, dans de nombreuses habitations, on les 
retrouve à proximité de sources de chaleur précisément en raison de leur capacité à retenir puis à restituer 
la chaleur.

Le papier d’aluminium est également utile pour notre santé et en particulier, il est très sain d’envelopper 
vos pieds dans des feuilles de papier d’aluminium, car l’aluminium est capable d’activer de nombreux points 
vitaux de notre corps et modifie en particulier les points où l’on ressent la douleur.

L’aluminium peut soulager les douleurs musculaires dans n’importe quelle partie du corps et pour cette 
raison, il peut être très utile d’appliquer une feuille d’aluminium sur les pieds lorsque nous nous sentons 
fatigués et avons des crampes.

Les effets inattendus

En mettant du papier d’aluminium sur les pieds le soir avant d’aller dormir, on peut voir qu’au bout de 
quelques secondes, nos pieds se sentiront moins fatigués et si on laisse le papier d’aluminium rester toute la 
nuit pendant environ 10 heures, toute la fatigue et la douleur disparaîtront presque complètement.

De plus, en enduisant tout le pied d’au moins cinq couches de papier d’aluminium, nous pouvons activer la 
circulation et avoir une bonne santé.

Source : https://larecetteparfaite.net/enroulez-du-papier-daluminium-autour-de-vos-pieds-voyez-ce-qui-se-
passe-apres-quelques-secondes/
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Ceux qui font notre fierté

Deux jeunes Haïtiens au Community Engagement Exchange aux Etats-Unis

Djivenson Macius et Jean Roosselet Saint Firmin, deux jeunes Haïtiens 
participent au programme Community Engagement Exchange aux Etats-Unis.

Djivenson Macius et Jean Rousselet Saint Firmin sont les des deux jeunes qui représenteront Haïti au « 
Community Engagement Exchange program » pour cette année 2023. Sur plus de cinq mille candidats venant 
de partout à travers le monde, ces deux étudiants à l’Université d’Etat font partie des 142 jeunes retenus 
dans le cadre de ce prestigieux programme d’échange qui se déroulera aux Etats-Unis sur une durée de trois 
mois.

Financé par le département d’Etat américain, le programme Community Engagement Exchange (CEE) est en 
fait un échange professionnel conçu pour les acteurs de la société civile et les influenceurs âgés de 21 à 28 
ans dans plus de 100 pays à travers le monde.

Dialogue civique et consolidation de la paix, gouvernement ouvert et participatif, femme et genre, résilience 
et développement durable et engagement des jeunes sont entre autres les thèmes sur lesquels se base ce 
programme.

[…]

Source : https://haiti.loopnews.com/content/community-engagement-exchange-deux-jeunes-haitiens-
retenus
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Les activités de C3 Éditions

Débats à la salle Marc Exavier du Centre culturel 
l’Amaranthe aux Gonaïves

« Le mot du psychologue dans la crise 
sociopolitique haïtienne. », est le thème sur 
lequel interviendra le professeur Iliou Saint Fleur 
à la salle Marc Exavier du Centre culturel 
l’Amaranthe aux Gonaïves le samedi 29 avril 
2023 à 10h AM.

Visioconférence organisée à l’initiative de 
C3 Éditions

Le critique littéraire Yves Chemla interviendra 
par visioconférence sur le thème : « Jacques 
Roumain, corps souffrant, vie brève : le destin 
tronqué de l’écrivain prodigue » le samedi 29 
avril 2023 à partir de 10h AM.

Manuels scolaires 
2022-2023
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Manuels scolaires 
2022-2023
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